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Résumé 

L'impulsivité est un facteur psychologique qui est souvent considéré comme une cible de 

traitement pour prévenir la récidive chez les Auteurs d’Infractions à Caractère Sexuel (AICS). 

Mais les liens entre l'impulsivité et la récidive sont contradictoires. Cette étude tente 

d'examiner la relation entre le risque de récidive et l'impulsivité chez les AICS. 

Méthode. – 25 AICS d’enfants et 8 AICS d’adultes ont été évalués à l'aide des échelles Static-

2002, RSVP, HCR-20, LS/CMI et UPPS. Des corrélations de Spearman ont été réalisées. 

Résultats-Discussion. – Pour les agresseurs d'enfants, le risque sexuel est lié positivement à 

l'Urgence et négativement à la recherche de sensations, s’expliquant par la sensibilité 

émotionnelle sociale des AICS et la gravité des faits. Pour les délinquants sexuels adultes, le 

risque sexuel et général sont liés au Manque de préméditation, à l’Urgence et à la Recherche 

de sensations. La sensibilité émotionnelle sociale, la tendance à rechercher de nouveauté et la 

perception de l’alcool clarifient ces résultats. Les liens modérés entre ces facteurs sont 

discutés. 

© 2022 published by Elsevier. This manuscript is made available under the CC BY NC user license
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Conclusion. – Notre étude tente de montrer les liens entre le risque de récidive et l'impulsivité 

afin de constituer des pistes de réflexion supplémentaires dans la compréhension des AICS.  

 

Mots-clés : Auteurs d’infractions à caractère sexuel ; Impulsivité ; Risque de récidive ; Risque 

général ; Risque sexuel  

 

Abstract 

Scales to assess an offender's risk of re-offending are based on risk factors. Impulsivity is 

often considered as treatment targets to prevent recidivism in sexual offenders. But the link 

between impulsivity and recidivism is barely detailed or contradictory. This study tries to 

examine these links in child’s molesters and sexual offenders of adults.  

Method. – 33 incarcerated adult male sexual offenders were having been divided in two 

groups: 25 sexual offenders of children and 8 sexual offenders of adults. Sexual offenders of 

children were assessed using the Static-2002, RSVP and UPPS and sexual offenders of adults 

were assessing using RSVP, HCR-20, LS/CMI and UPPS. Non-parametric correlation 

analyses (Spearman's Rho) were performed. 

Results-Discussion. – For child’s molesters, Urgency showed positive relationships with 

sexual risk, referring to the emotional sensitivity of sexual offenders in social situations. 

Surprisingly, Sensation seeking was negatively related to sexual risk, which could be 

explained by the seriousness of the offences committed. For sexual offenders of adults, 

impulsivity sub-domains Lack of premeditation, Urgency and Sensation seeking show strong 

links with the risk of general recidivism and in particular the factors associated with 

Education and employment, Leisure and recreational activities and Alcohol and drug 

problems. A reflection on the evaluation of individual situational factors in interaction with 

psychological factors of high-risk sexual offenders is developed. 

 

Key-words: General recidivism risk; Impulsivity; Recidivism risk; Sexual recidivism risk; 

Sexual offenders  

 

1. Introduction  

La préoccupation pour les Auteurs d’Infractions à Caractère Sexuel (AICS) est 

souvent centrée sur la crainte d’une récidive. Les agresseurs sexuels d’enfants présentent une 

plus forte tendance à récidiver sexuellement [9], tandis que les agresseurs sexuels d’adultes 

récidivent sur le plan sexuel [15], mais aussi violent [8] ou général [6]. Pour prendre en 
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charge la récidive, les thérapeutes doivent se pencher sur les besoins criminogènes des 

patients, c’est-à-dire des facteurs psychologiques liés au risque de récidive [2]. Actuellement, 

il n'existe pas de consensus dans la littérature quant à la définition de l'impulsivité [3]. Elle 

comprendrait le manque de réflexion sur les conséquences de ses actes, la désinhibition ou 

encore la tendance à la recherche de sensation [14]. L’impulsivité est considérée comme une 

piste thérapeutique privilégiée par les professionnels prenant en charge les AICS, alors que les 

études montrent des liens contradictoires entre l’impulsivité et le risque de récidive. Ce travail 

propose d’approfondir ces liens.  

2. Méthode  

 

2.1. Population  

 

La population est composée de 33 AICS masculins et détenus (25 AICS d’enfants, 

majoritairement intrafamiliaux et 8 AICS d’adultes). L’âge moyen de la population est 43,96 

ans (ET = 12,77 ; Min : 19-Max :71) et détenue en moyenne, 68,93 mois (68,65 ; 1-384).  

 

2.2. Outils 

 

Trois risques de récidive ont été évalués : le risque de récidive sexuelle grâce à la Risk 

for Sexual Violence Protocol [11] et la Static-2002 [10], le risque de récidive violent par la 

Historical, Clinical and Risk Management Scale 20 – version 2 [18] et le risque de récidive 

générale par le Level of Service/Case Management Inventory [1]. L’impulsivité a été évaluée 

à l’aide de l’Impulsive Behavior Scale [19].  

 

2.3. Procédure et Statistiques 

 

Cette étude, déroulée de mars 2018 à février 2020, a reçu un avis favorable (n° 2017-

077) du groupe régional d’éthique (ERERC). Le recueil concerne des dispositifs de soins 

psychiatriques de quatre prisons françaises. Chaque participant a rempli l’UPPS. L’évaluateur 

a proposé un entretien aux participants, qui, avec l’aide des dossiers médicaux, permet de 

coter les échelles RSVP et Static 2002 pour les AICS d’enfants ; RSVP, HCR-20 et LS/CMI 

pour les AICS d’adultes. Des corrélations de Spearman ont été effectuées.  

 

3. Résultats - Discussion  
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Chez les AICS d’enfants, seule la RSVP est liée à l’impulsivité. Premièrement, 

l’Urgence (UPPS) est corrélée positivement avec les items actuels de la RSVP (ρ=0,58, 

p<0,01) et notamment ceux liés aux sous-domaines Ajustement psychologique (ρ=0,42, 

p<0,05), Trouble mental (ρ=0,47, p<0,05) et Gestion (ρ=0,45, p<0,05) de la RSVP. L’urgence 

renvoie au déclenchement de comportements impulsifs dans des contextes chargés d’émotions 

négatives. Ainsi, une tendance répétée aux émotions négatives peut entraîner une réponse 

impulsive [4]. L'Urgence peut être un désinhibiteur facilitant l’agression [5]. Deuxièmement, 

des liens négatifs existent entre la Recherche de sensations (UPPS) et les items antérieurs de 

la RSVP (ρ=-0,47, p<0,05). La Recherche de sensations renvoie à la recherche d’excitation et 

d’aventures et à l’ouverture aux expériences nouvelles dangereuses [19]. Ce résultat est 

surprenant car la recherche de sensation prédit certains facteurs de risque de récidive [16]. 

Mais, ce serait surtout l’association Recherche de sensation et psychopathie qui entraînerait 

plus d’agressions répétées [16]. La Recherche de sensations explique surtout des 

comportements « normatifs » de délinquance et moins les agressions sexuelles violentes et 

graves [13]. Chez les AICS d’adultes, des liens sont observés entre les risques sexuel, général 

et l’impulsivité. Premièrement, concernant les liens entre impulsivité et risque de récidive 

sexuelle, un lien positif est observé entre l’Urgence (UPPS) et l’Ajustement psychologique 

(RSVP) (ρ = 0,84, p<0,01). Comme vu précédemment, ce lien peut être lié à une sensibilité 

accrue aux émotions négatives et à la capacité désinhibitrice de l’impulsivité. Deuxièmement, 

concernant les liens entre impulsivité et risque général, un premier lien, positif, est observé 

entre la Recherche de sensations et les Loisirs et activités récréatives (LS/CMI) (ρ=0,76 ; 

p<0,05). La Recherche de sensation est associée au fait de s’engager dans des activités 

impliquant des prises de risque, des conduites antisociales ou des conduites de consommation 

récréative de drogues [12]. L’engagement préférentiel pour ces activités va à l’encontre d’un 

engagement dans des activités positives, organisées et prosociales. Un second lien, positif, est 

observé entre le Manque de préméditation (UPPS) et l’Éducation et l’emploi (LS/CMI) 

(ρ=0,71, p<0,05). Les personnes ayant un bas niveau de préméditation seraient plus enclines à 

agir sur un coup de tête et sans mesurer les conséquences de leurs actes [17], entravant 

l’obtention et le maintien d’un emploi. Enfin, un troisièmement lien, négatif, est observé entre 

le score total à l’UPPS et les Problèmes d’alcool et de drogue (LS/CMI) (ρ=-0,83, p<0,05). 

Ces résultats, surprenants, pourraient être liés (i) à l’attente par le patient de sa consommation 

(si une personne pense que les effets de l’alcool seront négatifs, alors la consommation sera 

moindre [7]) et/ou (ii) par le temps passé en détention qui conduit à un sevrage forcé. Il est à 



 5 

noter que les liens présents entre les risques et les facteurs psychologiques restent pour 

certains très modérés, ce qui peut expliquer que l’impulsivité puisse être un facteur 

intermédiaire à d’autres facteurs plus proches du risque. Cette étude comporte des limites 

comme (i) la taille réduite de la population, (ii) le choix d’un autoquestionnaire pour évaluer 

l’impulsivité, (iii) le milieu carcéral comme lieu d’évaluation du risque de récidive et (iv) 

l’absence de contrôle de la présence de désirabilité sociale. Notre étude tente de montrer les 

liens entre le risque de récidive et l'impulsivité afin de constituer des pistes de réflexion 

supplémentaires dans la compréhension des AICS.  

 

Conflit d’intérêt à compléter 
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